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Presbytère : 01 34 62 90 26 
4, rue du Chanoine Zeller - Noisy 
Maison Paroissiale : 01 34 62 93 48 
7, rue François Boulin - Bailly 

paroisse.bailly-noisy@wanadoo.fr  
www.paroisse-bailly-noisy.org  

«Quiconque accueille en mon 

nom un enfant comme celui-ci, 

c’est moi qu’il accueille. 

Et celui qui m’accueille 

Ce n’est pas moi qu’il 

accueille, 

mais Celui qui m’a envoyé. »» 
Evangile selon St Marc 9 ,37 

 

 

Agenda paroissial du 20 septembre au 3 octobre 
  

Jeudi 24 sept. :   20h30 réunion des parents des enfants inscrits au KTà la MP 
Sam. 26 sept . :  10h30-11h45 éveil à la foi à la MP 
Jeudi 1er oct. :   12h15 table ouverte à la MP, chacun amène un plat pour 4 
Dim. 4 oct. :    18h messe d’aumônerie à Saint Nom la Bretèche 

 

•A noter : 

•Journée de rentrée paroissiale : samedi 10 octobre. Nous y accueillerons les 
nouveaux arrivants. Après la messe, un temps convivial aura lieu à la maison 
paroissiale. Ce sera l’occasion de vous proposer les différents grands temps forts de 
l’année. Réservez votre date. 

•Comme tous les ans, nous recherchons des bonnes volontés pour le catéchisme, 

l’aumônerie (animateurs et foyers d’accueil) et pour renforcer les différentes équipes. 
Merci de vous signaler ! 

 

•La session « prière, musique et chants » pour les collégiens et lycéens au Bec Hellouin 
aura lieu cette année du 18 au 22 octobre. Venez jouer, chanter, prier et vous former à la 
liturgie dans une ambiance à la fois intérieure et joyeuse.  Contact Anne Guétin 
anne.guetin@gmail.com ou Père Benoît+ 
 

APPEL A SOUTIEN : Elle a quinze, elle vit dans un cabanon insalubre, elle n’a pas un sou, 

elle est enceinte.... Après bien des combats, elle a décidé d'accueillir la vie. Nous devons 
l'aider à assumer ce choix courageux. Nous cherchons désormais pour elle une caravane 
décente (4 à 5000 euros) Nous avons besoin de votre générosité à tous pour la soutenir 
dans ce choix. D’avance un immense merci ! 

Anne-Laure Richon -18, la Gaillarderie - alrichon@free.fr - 06 77 41 59 53 
 

•Préparation à la confirmation des adultes : 

•En janvier lors de la visite pastorale de notre évêque sur le doyenné, des confirmations 
seront célébrées. Si vous voulez recevoir ce beau sacrement, merci de vous inscrire vite 
auprès de Père Benoît ou du Père Patrick, ou via le secrétariat car la préparation va 
bientôt débuter. 

 

•Vendredi 25 septembre à 20h30, concert-spectacle organisé par la mairie de Bailly  à 
Saint Sulpice, « si Bailly nous était conté » 

 
Mariages : Damien Aurand et Julie Pillon, Jerry Quinand et Anne Dietrich 
Baptêmes : Isaure Simon 
Funérailles : Anne-Marie Brillat, Frank Arondel 

 
 
 
mercre 

«  Laisserons-nous à notre table un peu de place à l’étranger, trouvera-t-il 
quand il viendra, un peu de pain et d’amitié ?». 
J’ai grandi comme beaucoup avec ce cantique que je cite de mémoire.  Il 
marque ma vie de chrétien. Il fait partie des souvenirs de mon enfance… 
et voilà qu’aujourd’hui, il prend une importance renouvelée. Et si c’était 
plus qu’un vieux chant ? Et si Jésus venait frapper à ma porte, comme 
autrefois la sainte famille à Bethléem, sous les traits d’un réfugié ? Que 
ferais-je ? 
Est-ce que je lui dirais «  vous seriez tellement mieux chez vous mon vieux 
! Retournez-y ! Adieu « … ou bien « entre ici mon ami… je vais te laver les 
pieds car ils ont dû souffrir ? ». Que ferais-je ??? 
Bien sûr il ne s’agit pas d’être naïf ou imprudent… En la matière il faut 
même être assez « professionnel » car on ne peut jouer avec les 
personnes, leur donner de faux espoirs, les engager dans des impasses, et 
nous avec eux… mais il faut avant tout être humain… et chrétien, c’est-à-
dire disciple de celui qui nous dira à l’heure du jugement : « j’avais faim et 
vous m’avez nourri, j’avais froid et vous m’avez vêtu »…  
La vie selon l’Evangile est une prise de risque. Et en ce moment le 
Seigneur nous demande peut-être de prendre ce risque., le risque d’une 
charité qui ne compte pas. 
Avec l’EAP et le Conseil pastoral, nous allons vous faire des propositions 
dans quelques jours  pour  vivre l’accueil fraternel de ceux qui viennent 
d’arriver en France fuyant la guerre et la persécution.  
Prions pour que le Seigneur nous donne le discernement, le courage, la 
prudence, et la force pour faire ce que nous avons à faire. 
Continuons aussi d’aider nos frères et sœurs qui restent dans les zones de 
guerre. Comme l’an dernier, nous prierons pour eux avant la messe une 
dizaine de chapelet et nous ferons une quête spéciale à la Toussaint pour 
l’Œuvre d’Orient.  
 Dieu viens à mon aide, Seigneur à notre secours ! 
     P. Benoît+ 
 



L’expériment long est une proposition phare de la branche ainée des 

Scouts et Guides de France.  Les compagnons élaborent, mettent en 

œuvre  et vivent une action de solidarité internationale à l’étranger, à 

petite échelle certes, mais riche de l’échange qu’elle va permettre 

entre les compagnons et leurs partenaires. Pour être une réelle 

expérience scoute, l’expériment long comporte les quatre dimensions 

suivantes : vivre en équipe, progresser personnellement, aller à la 

rencontre et agir en partenariat.  

Trois équipes du groupe SGDF Guy de Larigaudie sont parties cet été 

et témoignent ici de ce qu’elles ont vécu. Voici quelques extraits de 

leur témoignage.  Des extraits plus longs sont  

sur le site de la paroisse. Venez surtout  

échanger avec eux le samedi 3 octobre  

à 20h30 à la Maison Paroissiale. 

Equipe partie au Sri Lanka  
« Il est 6h15 quand Sister Sahayamary (notre contact sur place) vient toquer à 

nos chambres respectives situées à l’étage d’une salle de classe. Nous 

descendions ensuite prendre le petit déjeuner soigneusement préparé par les 

sœurs de la communauté.  

Nous sortions ensuite, direction le bus pour une heure de trajet à travers la 

ville et ces nombreux lieux de cultes puis la campagne Sri Lankaise dans 

laquelle singes, paons et vaches sacrées s’éveillent. Nous arrivions au 

chantier vers 9h. La famille, déjà réveillée, est venue nous accueillir chaque 

matin : « haibohan, comode ? yesu pitaï… ». Cette famille se compose d’une 

grand-mère, de ses 5 enfants plus une adoptée, et d’un ou deux petits 

enfants. Après avoir répondu aux sourires de toute la famille, nous 

commencions à travailler. Nous avions comme chef de chantier deux Sri 

Lankais d’une quarantaine d’année : très expérimentés et ravis de nous 

transmettre un peu de leur savoir.  

Il est 10h, « tea time », 13h « lunch time » et 15h « tea time..  -again !? » Tous 

les repas étaient préparés par la famille qui avait improvisé une cuisine 

extérieure bien peu pratique en période de mousson. 

Le projet avance vite, la famille est ravie et nous aussi. En deux semaines de 

chantier, nous avons tissés de forts liens avec eux. Dès qu’ils le pouvaient, ils 

nous faisaient découvrir un peu plus leur culture et leur vie à travers certaines 

balades en moto ou bien juste, certaines paroles échangées. C’est dans leur 

regard à tous, lors de la pendaison  de crémaillère -qui est d’ailleurs plus une 

bénédiction de la maison- que nous avons pu voir à quel point cette 

construction leur était précieuse. Leurs remerciements et notre émotion à ce 

moment ne sauraient même pas exactement témoigner de la force de ce que 

nous avons vécu, et les mots me manquent pour vous le conter. »  

Equipe partie en Inde : « Nous sommes une équipe de 7 compagnons, 

branche ainée des Scouts et Guides de France, et nous sommes tous âgés de 19 ans. 

Après 2 ans de travail et de préparation, nous nous sommes rendus en juillet 2015 

dans l'Arunachal Pradesh, région située tout à l'est de l'Inde, où nous avons été 

accueillis par une population de culture tibétaine et bouddhiste. Nous avons vécu 3 

semaines dans une école himalayenne d'inspiration bouddhiste qui offre aux enfants 

de cette région un accès à une éducation de qualité malgré le désintéressement des 

autorités pour cette enclave indienne. Sur place, nous organisions nos journées 

comme tel : le matin nous faisions de la réfection dans les salles de classes et avons 

ainsi nettoyé et repeint 7 classes, dont 2 ont été décorées avec des fresques. L'après 

midi, nous  partagions avec les élèves des moments de jeux, de danses et de chants, 

et nous les aidions également durant leurs heures d'étude en anglais et en 

mathématiques. Nous nous sommes beaucoup attachés aux enfants ainsi qu'à l'équipe 

pédagogique, et allier ces rencontres à une aide matérielle nous a comblés. Notre 

voyage s'est terminé avec 1 semaine de découverte des trésors de cette région isolée 

et méconnue.  

 Cette rencontre interculturelle et interreligieuse nous a ouvert l'esprit et nous a fait 

grandir; ce projet de solidarité internationale est une expérience enrichissante et 

inoubliable que nous souhaitons à tous de vivre !  » 

Equipe partie aux Philippines 
« Pendant ces quelques jours à Manille où nous avons du temps pour visiter la ville, nous 

accompagnons également lors d¹une après-midi les membres de l¹association au 

bidonville de Tondo, le plus dense d¹Asie de l¹est. Nous vivons cette expérience comme 

un véritable traumatisme et un moment fort de notre expériment. Nous nous heurtons 

violemment à la réalité de nombreuses grandes villes en développement : les écarts 

astronomiques de richesses, qui font que tant de personnes vivent dans ce cadre de 

pourriture et horreur visuelle, sonore, odorante tandis que d¹autres contemplent la ville 

depuis le 50ème étage d¹un des grattes-ciel du centre huppé de Manille. Nous sentons 

un sentiment d¹impuissance et de rage, et mettons notre bonne volonté au service des 

activités organisées par l¹association pour les enfants du bidonville. Peu après nous 

partons pour Laguna, le deuxième centre de l¹association, qui se trouve plus « à la 

campagne », au sud de Manille. Nous nous délectons du calme dans lequel nous entrons 

peu à peu, laissant derrière nous le bruit rutilant de la ville, mais également des paysages 

plus verts de montagne, de l¹air moins pollué, des villages colorés que nous traversons, 

cependant toujours marqués par cette pauvreté omniprésente. Nous resterons deux 

semaines auprès des 47 enfants de Laguna. 44 filles, et 3 garçons, dont deux en bas âge 

et un petit garçon autiste. Nous avons alors vraiment le temps de tisser des liens, de 

nous plonger de façon plus complète dans la culture philippine, dans les coutumes, la 

façon de vivre et même de voir les choses. » 


